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1 Un agriculteur propriétaire du domaine agricole d’Estivaux prend sa retraite et accepte
de  révéler  l’ensemble  de  ses  découvertes  d’outils  lithiques  qu’il  a  collectés  sur  ses
terrains au cours de ses décennies d’exploitation agricole. Ce sont pas moins de 500 à
600 outils  qui  sont  identifiés.  Sur  l’ensemble  de  ses  parcelles,  nous  relevons  6 sites
paléolithiques et néolithiques, 2 sites protohistoriques et 2 sites gallo-romains. 200 à
300 objets sont photographiés et inventoriés. Plusieurs membres du PCR « Réseau des
lithothèques  en  région  Centre »  ont  apporté  leurs  concours  au  diagnostic  de  cette
collection qui se révèle particulièrement intéressante. Il permet d’obtenir une situation
assez  précise  sur  l’origine  des  silex  et  roches  utilisées  pour  les  diverses  outils
confortant les mouvements migratoires et d’échanges de la période préhistorique sur
ce secteur et  en région Centre.  Elle  apporte des éléments concrets  sur l’occupation
anthropique  sur  la  zone  d’Épineuil-le-Fleuriel,  pour  une  occupation  paléolithique,
néolithique, protohistorique (urne et enclos fossoyé) et de l’Antiquité.
 
La Celette
2 Habitat  gallo-romain  (villa/ferme)  au  lieu-dit  Les  Pitais.  Basé  en  partie  sur  un
témoignage confirmé par une prospection au sol avec collecte de quelques éléments
probants. La présence d’une villa gallo-romaine est probable sur la parcelle du Mazar
sur l’emprise  de l’actuelle  ferme des  Pitais.  Le  signalement de fûts  de colonnes,  de
chapiteaux de colonnes, la présence d’éléments d’hypocauste, tessons d’amphore, de
tegulae,  et  de  céramiques  communes  relevés  lors  d’une  prospection  valident  une
installation assez importante.  Cette  découverte vient  appuyer l’hypothèse de 2 sites
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vraisemblablement gallo-romains que nous rattachons au secteur du domaine agricole
d’Estivaux décrit ci-dessus et mitoyen.
 
Épineuil-le-Fleuriel
3 La  motte  du  Viviers  près  du  domaine  du  Grand  Bœuf,  déjà  inventoriée,  a  pu  être
positionnée,  examinée  et  photographiée.  L’exploitation de  photographies  aériennes,
satellitaires et des résultats de prospection au sol a permis la réalisation d’un dossier
plus complet et descriptif sur ce dispositif défensif du Moyen Âge classique.
 
Meillant
4 Un agriculteur avait remarqué il y a des années une vague forme carrée dans une de ses
parcelles en lumière rasante en travaillant sa terre. Avec l’appui d’une photographie
aérienne  ancienne  et  une  prospection  au  sol,  il  a  été  mis  en  évidence  un  possible
habitat antique. La collecte assez variée de tessons de céramiques de plusieurs modèles
(différentes pâtes et couleurs) propose une villa/ferme assez bien dotée en vaisselle de
terre cuite avec des tegulae.
 
Venesmes
5 L’étude d’une carte ancienne (1708) de la zone de Venesmes et Châteauneuf-sur-Cher
permet de retrouver et de mettre en évidence une ancienne digue et une écluse dans le
lit du Cher. Ce dispositif déjà signalé ruiné au début du XVIIIe s. sur la carte, est toujours
attesté dans la rivière. On note la présence de plusieurs pieux en bois assez imposants.
Il semble que cette digue était destinée à détourner une partie du Cher à destination
des divers ouvrages hydrauliques (moulins) de Châteauneuf à quelques centaines de
mètres. L’écluse devait, quant à elle, permettre à la navigation de franchir cet ouvrage
de détournement.  La  réalisation  de  la  carte  pourrait  être  une  commande  pour
appréhender les travaux nouveaux à réaliser. Des travaux d’aménagements en amont
ont en effet, été réalisés en 1717 pour venir remplacer l’action de cette digue.
 
Villequiers
6 Observations  sur  un  aqueduc  souterrain  imposant  non  documenté  (complément  de
signalement). Situé à La Croix Blanche, un puits de visite permet d’accéder à l’ouvrage.
L’aqueduc est à 7 m de profondeur. Il est observable sur une longueur de 135 m, haut de
2 m, large de 55-75 cm, il possède 5 puits de creusement comblés vers l’amont et 7 puits
de  creusement  comblés  vers  l’aval  depuis  le  puits  de  visite.  Il  est  dans  un  état  de
conservation remarquable. On peut aisément observer les techniques utilisées pour le
comblement des puits de creusement. Le flux d’eau circule toujours d’Ouest en Est. Cet
ouvrage, bien que très proche du site antique d’Alléant (commune de Baugy) pourrait
être contemporain de ce vicus, mais le sens d’écoulement de l’eau encore présente, part
dans la direction opposée et semble se diriger vers le petit hameau de Berry toujours
sur Villequiers. Ce petit hameau aurait des origines antiques qui pourraient justifier un
tel  dispositif  d’alimentation  en  eau.  En 2018,  une  prospection  plus  étendue  est
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